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le projet
Les abattoirs municipaux de la ville de Bienne ont été érigés en 1876 et ont régulièrement été adaptés au gré des besoins le long de la rue 
de la Gabelle. Depuis la fermeture de l’exploitation en 1992, le site s’est peu à peu déconstruit et subsiste actuellement une portion de sa 
substance originelle. Avec l’annulation des travaux de construction autoroutière de « l’Axe Ouest », les anciens abattoirs ont suscité un vif 
mouvement citoyen pour demander la sauvegarde de ce lieu chargé d’histoire. Le site est en perpétuelle transformation et continuera à 
évoluer au cours des années à venir. Un nouveau projet d’école de la construction permettra de temporaliser ce site et lui offrira l’opportunité 
de s’orienter vers une dynamique rythmée par l’enseignement pratique.

/¶LQWHUYHQWLRQ�VH�IRQGH�VXU�O¶pUHFWLRQ�G¶XQ�pGL¿FH�GH�¿JXUH�JpRPpWULTXH�VLPSOH�HW�XQLWDLUH�UpXQLVVDQW�HQ�VRQ�LQWpULHXU�WRXW�OH�SURJUDPPH��%LHQ�
que la nouvelle école de la construction se désigne par la présence assumée de sa volumétrie, son implantation induit une position précise 
vis-à-vis du bâtiment des anciens abattoirs. En fonction de différentes visions urbaines, la disposition claire et lisible permet un dialogue à 
SOXVLHXUV�pFKHOOHV�DX�VHLQ�GH�VRQ�HQYLURQQHPHQW�SURFKH�HW�SOXV�ORLQWDLQ��'H�FH�IDLW��VRQ�HPSODFHPHQW�VH�YHXW�HQ�ERUGXUH�GH�SDUFHOOH�D¿Q�GH�
maximiser les espaces générés autour des abattoirs. Par la même occasion, cette stratégie territoriale permet de favoriser l’appropriation de 
l’espace pour les piétons d’un côté du bâtiment, tandis que l’autre est attribué aux véhicules.

(Q�FRQVpTXHQFH�GH�VD�IDLEOH�HPSULVH�DX�VRO�VRXKDLWpH��OH�SURJUDPPH�VH�GpYHORSSH�HQ�KDXWHXU��&HWWH�SDUWLFXODULWp�GpJDJH�XQH�UpÀH[LRQ�
VLQJXOLqUH�TXL�FRQIqUH�DX�QRXYHO�pGL¿FH�XQH�YDOHXU�LQIUDVWUXFWXUHOOH�ODUJHPHQW�GLFWpH�SDU�VD�IRQFWLRQ��(Q�HIIHW��OHV�DWHOLHUV�GHV�GLIIpUHQWV�
secteurs sont disséminés à plusieurs étages, mettant en lumière la problématique de la logistique. À l’image des usines dressées à la ver-
ticale et basées sur des concepts de mécanisation et de rationalisation, la nouvelle école de la construction se voit octroyer un dispositif de 
OHYDJH�D¿Q�GH�GLVVLSHU�OHV�PDWpULHOV�GH�FRQVWUXFWLRQ�QpFHVVDLUHV�DX[�GLIIpUHQWV�SDOLHUV��'HSXLV�O¶H[WpULHXU��OH�EkWLPHQW�VH�PDQLIHVWH�SDU�GHV�
panneaux de coffrages usés convertis en brise-soleils venant couvrir la façade vitrée et appellent à la métaphore du chantier. Les anciens 
DEDWWRLUV�VRQW�TXDQW�j�HX[�GpQXGpV�GH�OHXU�IRQFWLRQ�DLQVL�TXH�GH�WRXW�pOpPHQW�VXSHUÀX�D¿Q�GH�OH�PDLQWHQLU�DX�VWDGH�GH�FKDQWLHU�SHUSpWXHO��
Une grande couverture protège ce chantier offrant aux apprentis de la nouvelle école de la construction, un lieu dédié à l’expérimentation de 
procédés concrets de leurs futurs métiers et de sensibilisation à la restauration de bâtiments anciens.

à gauche : plan de situation_1/1000
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1er étage_1/333
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coupe transversale_1/333
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murs/dalles
cadres
poteaux
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structure principale
La structure principale du bâtiment est essentiellement composée de béton armé. Un des enjeux de la typologie du bâtiment est de résoudre 
GHV�SRUWpHV�LPSRUWDQWHV�HQWUH�GHX[�DSSXLV�D¿Q�GH�EpQp¿FLHU�G¶HVSDFHV�ÀXLGHV�HW�OLEUHV�SRXU�OHV�DWHOLHUV��'H�PDQLqUH�JpQpUDOH��OH�EkWLPHQW�
est traité du haut en bas par un système porteur totalement homogène constitué de poteaux, sommiers et de dalles qui se déploie en trois 
typologies. La première se développe dans la couche extérieure du bâtiment, là où se situent les ateliers, les salles de classe ainsi que les 
bureaux administratifs. Elle est constituée de poteaux combinés à des sommiers sur un plan rayonnant. La seconde s’étend dans la partie 
centrale du bâtiment qui voit naître un système essentiellement composé de poteaux sur un plan non orienté. La dernière se concentre sur 
OH�VRXV�VRO�TXL�EpQp¿FLH�GH�JUDQGHV�KDXWHXUV�VWDWLTXHV�GXHV�j�VD�KDXWHXU�G¶pWDJH�HW�SHUPHW�XQH�FHUWDLQH�ÀH[LELOLWp�GDQV�O¶DJHQFHPHQW�GHV�
murs dans la couche extérieure du plan. Le contreventement est géré par les quatre noyaux disposés symétriquement sur le plan et qui 
courent sur toute la hauteur du bâtiment. À cela s’ajoute les dalles qui compensent les mouvements horizontaux et qui permettent de lier les 
poteaux-sommiers entre eux.

Cass Gilbert, Brooklyn Army Terminal, New York, USA, 1918-19
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filaires
poteaux
treillis
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structure extérieure
/D�VWUXFWXUH�H[WpULHXUH�TXDQW�j�HOOH�HVW�HVVHQWLHOOHPHQW�FRPSRVpH�GH�VHUUXUHULH�PpWDOOLTXH��&H�W\SH�GH�VWUXFWXUH�¿ODLUH�FRQFHUQH�OHV�SDUWLHV�
d’ouvrages suivantes : la toiture couvrant les abattoirs, les brise-soleils du bâtiment principal ainsi que la verrière de la partie centrale du 
plan. Cette structure légère se développe dans un système rigoureux complètement modulable qui se calque sur la trame de la structure 
SULQFLSDOH��'DQV�OHV�WURLV�SDUWLHV�G¶RXYUDJHV��OH�SULQFLSH�VWUXFWXUHO�HVW�FRQVWLWXp�GH�SUR¿OpV�WXEXODLUHV�GH����PP�GH�GLDPqWUH��,OV�VRQW�DVVHP-
EOpV�HQWUH�HX[�DYHF�GHV�pOpPHQWV�GH�¿[DWLRQ�PpFDQLTXH�WHOV�TXH�GHV�ERXORQV��3RXU�OD�SDUWLH�GHV�EULVH�VROHLOV��OH�FRQWUHYHQWHPHQW�V¶RSqUH�
par arrimage à la façade du bâtiment principal. Pour la verrière, elle est réglée avec des poutres à treillis qui coure la portée latérale du vide 
central qui est rattaché à des sommiers inversés provenant de la dalle de toiture en béton armé. Des poutres à treillis composent également 
la structure de la toiture s’élevant au-dessus du bâtiment des abattoirs. Le contreventement longitudinal et horizontal est compensé par des 
croix de saint-andré disposés dans l’axe des ossatures.

Fritz Haller, structures de base des systèmes multicellulaires, 1966-70
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enveloppe thermique
espaces chauffés
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enveloppe
L’enveloppe thermique du bâtiment se résume à un parallélépipède rectangle surmonté par un chapeau représentant la verrière de la partie 
FHQWUDOH��/¶HPEDOODJH�FDORUL¿TXH�V¶pWHQG�HQ�FRXSH�MXVTX¶DX�VRXV�VRO��/HV�SDUWLHV�FKDXIIpHV�TXDQW�j�HOOHV�VXLYHQW�OD�ORJLTXH�W\SRORJLTXH�GX�
bâtiment se développe dans la couche extérieure du plan, dans laquelle se situent les ateliers, les salles de cours ainsi que les bureaux 
DGPLQLVWUDWLIV��/D�SDUWLH�FHQWUDOH�VH�UHWURXYH�QRQ�FKDXIIpH�HW�EpQp¿FH�GRQF�GH�OD�FDUDFWpULVWLTXH�G¶XQ�HVSDFH�j�FOLPDW�WHPSpUp��/H�SRLQW�
délicat à gérer fût la verrière puisque celle-ci représente un veritable vecteur de chaleur. Ce point a été réglé sous la rubrique dédiée à la 
ventilation.

Fenêtre avec cadre en acier et coupure thermique, triple vitrage, type Jansen Janisol

50
10

50
22

.5
50

10
22

.5
22

.5
50

50
10

50
22

.5

A
-A

72.5

22.5 5022.550105022.522.550

B
-B

63
0.

41
6

60
/2

0/
2

72.5

6520 8

50 22.5 822.5

B

A

B

A

A
lt

er
n

at
iv

e
A

lt
er

n
at

iv
e

6
ST

E
E

L 
SY

ST
E

M
S 

P
O

R
TE

S 
&

 F
E

N
Ê

TR
E

S 
À

 R
U

P
TU

R
E

 D
E

 P
O

N
T 

TH
E

R
M

IQ
U

E
 



LERNFABRIK, ATELIER LACROIX-CHESSEX, DOSSIER TECHNIQUE, SIMON LÜTHI, 2020-2021

PAGE 12/35

brises soleils
soleil
stores
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protection solaire
Une des particularités du projet est que l’expression intérieure se résume à sa structure. Les espaces de remplissages sont compensés 
par des cloisons légères ou par des vitrages. Les façades extérieures sont donc principalement constituées de vitrages et apportent une 
problématique pour la gestion du climat intérieur. Pour combler les complications dues à la surchauffe, des brise-soleils sont disposés dans 
une couche homogène ininterrompue faisant toute la périphérie du bâtiment. Comme les hauteurs d’étages sont relativement grandes, 
OHV�SODWHDX[�VRQW�UpSDUWLV�VXU�GHX[�QLYHDX[�GLIIpUHQWV�D¿Q�GH�FRXYULU�OH�SOXV�GH�VXUIDFH�GH�IDoDGH�WRXW�HQ�EpQp¿FLDQW�G¶XQ�DFFqV�VXU�OHV�
brise-soleils depuis les espaces intérieurs. Pour la verrière de l’espace central, une toile disposée à l’extérieur permet de réguler les apports 
thermiques en fonction des besoins. En plus de ce système statique, s’ajoutent les arbres qui entourent le bâtiment et qui contribuent à 
générer davantage de protection solaire.

Panneau de coffrage standardié

Exemple échafaudage
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lignes électriques
spots
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pFODLUDJH�DUWLÀFLHO
Les espaces des ateliers, des salles de cours ainsi que des bureaux administratifs sont fondamentalement éclairés de façon irrégulière par 
GHV�DSSRUWV�GH�OXPLqUH�QDWXUHOOH��8Q�pFODLUDJH�DUWL¿FLHO�SHUPHW�GH�FRPSOpWHU�O¶pFODLUDJH�QDWXUHO�ORUVTXH�FHOXL�FL�HVW�LQHI¿FDFH�FRPPH�SDU�
exemple en période hivernale. Ce complément est parallèlement coordonné avec les systèmes d’isolation acoustique et de distribution de 
chauffage qui sera détaillé dans les pages suivantes. L’emplacement des luminaires vient se positionner entre les éléments acoustiques et 
les éléments de corps chauffant. Ils reprennent une expression d’éclairage industriel ancienne en optant pour des sources lumineuses ponc-
tuelles réparties sur toutes les surfaces des ateliers et de l’espace central. Les techniques sont distribuées de façon périmétrale à l’espace 
central avant d’être réparties parallèlement aux sommiers. Ensuite, les lignes sont retournées dans les gaines techniques parcourant toute 
la hauteur du bâtiment.

Exemple de lampe industrielle type Belmag Zürich ou similaire
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acoustique classes/ateliers
acoustique atrium
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acoustique intérieure
Dans ce projet, on distingue deux parties distinctes pour la gestion de l’acoustique intériereu qui nécessite deux traitement également 
différents. L’espace central est composé essentiellement de béton armé pour les murs, de béton armé également pour les dalles, un 
revêtement de sol en béton dur, du verre pour la verrière et du bois de coffrage pour les bacs. Ce mélange majoritairement constitué de 
matériaux minéraux possède un grand désavantage pour l’atténuation des bruits. D’autant plus que les exigences différentes car l’espace 
VH�GpYHORSSH�VXU�SOXVLHXUV�pWDJHV�HW�SUpVHQWHQW�GHV�VDOOOLHV�HW�GHV�UHWUDLWV�LQÀXHQoDQW�GpMj�SDU�O¶DUFKLWHFWXUH��O¶DFRXVWLTXH�GH�O¶HVSDFH��3RXU�
les matériaux, il en est de même avec les ateliers. Néanmoins, eux, ne se déploient pas sur plusieurs étages. Les panneaux dans les deux 
cas sont disposés selon un calepinage bien précis en corrélation directe avec la disposition des éléments de corps chauffant et d’éclairage 
DUWL¿FLHO��,OV�VRQW�¿[pV�j�OD�VWUXFWXUH�GH�PDQLqUH�j�SDUDvWUH�FRPPH�GHV�pOpPHQWV�UDSSRUWpV�HW�UpYHUVLEOHV��/HV�SDQQHDX[�GH�O¶HVSDFH�FHQWUDO�
VRQW�FRPSOpWpV�SDU�O¶DJHQFHPHQW�GH�EDFV�j�ÀHXU�GH�PDQLqUH�j�FXOWLYHU�GHV�SODQWHV�HW�SHUPHWWUH�GH�GpYHORSSHU�GDYDQWDJH�GH�VXUIDFH�G¶DWWp-
nuation des bruits. Ces bacs sont complétés par un système d’arrosage automatique intégrés dans les garde-corps.

3DQQHDX�¿EUH�GH�ERLV�.QDXII�W\SH�)LEUDOLWK
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corps chauffants
conduites
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chauffage
Comme les dalles reçoivent des charges excessives dûes à la manutention de machines et matériel, il est impossible d’introduire du chauf-
IDJH�DX�VRO��'DQV�XQ�VRXKDLW�pJDOHPHQW�GH�ODLVHU�¿OHU�OHV�YLWUDJHV�GX�KDXW�MXVTX¶HQ�EDW��LO�HVW�pJDOHPHQW�SHX�IDLVDEOH�G¶LQVWDOOHU�GHV�FRSUV�
de chauffe au près des fenêtres. Il est donc pensé de chauffer les espaces des ateliers depuis les plafonds avec des panneaux rayonnants 
notamment. Les techniques sont distribuées de façon périmétrale à l’espace central avant d’être réparties parallèlement aux sommiers. 
Ensuite, les conduites sont retournées selon un circuit dans les gaines techniques parcourant toute la hauteur du bâtiment. La production de 
chaleur se fait grâce au raccordement au système de chauffage à distance actuellement en construction en bordure du site d’implanatation 
et qui relie également au passage la nouvelle haute école bernoise. Le réseau thermique du lac de Bienne alimentera en énergie thermique 
une grande partie de la ville de Nidau ainsi que la zone de Bienne située à l’ouest de la gare. L’eau du lac est captée par deux conduites 
situées à une profondeur de 30 m et de 20 m dans le lac, et acheminée vers la station de pompage située à la Dr. Schneiderstrasse à Ni-
GDX��3RXU�SURGXLUH�GH�O¶pQHUJLH�IULJRUL¿TXH��OH�IURLG�\�HVW�WUDQVIpUp�GDQV�OH�UpVHDX�GH�IURLG�DX�PR\HQ�GH�JUDQGV�pFKDQJHXUV�GH�FKDOHXU��SXLV�
GLVWULEXp�DX[�XWLOLVDWHXUV�¿QDX[�

BASES | PANNEAUX DE PLAFOND RAYONNANTS

Introduction, vue d'ensemble des modèles

AVANTAGES DU PANNEAU DE PLAFOND RAYONNANT ARBONIA

Gamme:
 y Large gamme de dimensions pour toutes les conditions spatiales
 y Possibilités de raccordement au plafond flexibles
 y Variante perforée en option pour une acoustique de pièce optimale
 y Technique de réglage parfaitement adaptée et flexible
 y Part de rayonnement dépendant de la largeur plus importante, jusqu'à 81 %

Surfaces:
 y Revêtement de surface de série en RAL 9016, soyeux mat
 y Revêtement de surface soyeux mat pour diminuer les reflets ou les réflexions 

lumineuses, parfaitement adapté aux plafonds avec surface mate
 y D'autres couleurs sont disponibles
 y Au choix avec une version lisse ou perforée

Technique:
 y Construction optimisée énergétiquement avec tuyau entièrement immergé: 

l'arête inférieure des tuyaux d'écoulement d'eau est plus en profondeur que 
dans les panneaux de plafond rayonnants habituels. Cela permet une perfor-
mance de chauffage et de refroidissement selon la norme EN 14037. De plus, 
la stabilité de l'axe en longueur s'en trouve améliorée.

 y Structure des panneaux entièrement fermée
 y Isolation thermique complètement cachée latéralement et de haute qualité
 y Isolation thermique dans le panneau livrée d‘usine

STRUCTURE DU PANNEAU DE PLAFOND RAYONNANT

10987654321 11

Schéma des composants
1. Manchon de raccordement (fil. ext. 1")
2. Vidange ⅜"
3. Purge ⅜"
4. Tête de collecteur au début et à la fin dans diverses exécutions pour diverses 

possibilités de raccordement
5. Tube en acier

 – DEG1 avec ø 18 mm
 – DEG2 avec ø 28 mm

6. Cache pour jonction panneau/collecteur (en option)
7. Panneau rayonnant en acier en RAL9016, soyeux mat
8. Rail de fixation pour la suspension
9. Isolation thermique d'une hauteur de 40 mm en aluminium laminé. Posée en 

usine et fixée avec des bandes.
10. Cache pour la jonction panneau/panneau (compris dans la livraison)
11. Manchons coulissants à sertir pour connexion du module de panneau
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Plan de distribution du CAD, Energie serive Bienne

Panneau rayonnant de plaffond type Arbonia
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air fourni
air repris
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ventilation
Le concept de ventilation se fait par circulation d’air naturel traversant à l’échelle du bâtiment dans son ensemble. La climatisation ou les 
V\VWqPHV�GH�YHQWLODWLRQV�XVXHOOHV�HQ�GRXEOH�ÀX[�pWDQW�WUqV�FRXWHX[�HQ�pQHUJLH��LO�HVW�VRXKDLWDEOH�G¶LQWpJUHU�XQ�V\VWqPH�EDVVH�WHFKQRORJLH�
de régénération d’air capable de s’adapter à l’été aussi bien qu’à l’hiver. Ce système bioclimatique consiste à attirer la chaleur vers le haut 
grâce à un effet de cheminée. Les entrées d’air se font depuis la façade extérieure et pénètrent dans la couche périphérique de la typologie 
avant d’être extraites par gravitation naturelle de l’effet cheminée depuis l’atrium situé au centre du plan. Un dispositif de détection de mo-
noxyde de carbone permet d’avertir les occupants de la nécessité de ventiler la salle occupée. L’aération se réalise par l’ouverture manuelle 
des fenêtres tant du côté de l’air fourni que du côté de l’air extrait. L’air extrait par l’atrium se fait par des vantaux oscillables de la verrière 
GDQV�XQH�UpSDUWLWLRQ�GH�����GH�YDQWDX[�RXYUDQWV�HW�����GH�YDQWDX[�¿[HV�

Indicateur de CO2 (feu vert, orange, rouge)

Bauart architectes, principe ventilation bâtiment OFS, Neuchâtel
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chénaux
naissance
conduite
sens d'écoulement
descente
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eaux pluviales
Le nouveau bâtiment de l’école de la construction est un bâtiment à grande emprise au sol et se situe dans une région s’élevant à 400 
mètres d’altitude. Le climat de la ville de Bienne est chaud et tempéré. Des précipitations importantes sont enregistrées toute l’année à 
Bienne, y compris lors des mois les plus secs. Il y tombe en moyenne environ 1500 mm de pluie annuellement. En revanche, du fait à sa 
basse altitude, il y a très peu de présence de neige. Avec ses 3’000 mètres carrés, les eaux de toiture sont drainées par deux systèmes 
différents. Une pente est générée sur la verrière. L’eau est ensuite récupérée par les gouttières de toiture et est envoyée par la suite dans 
OHV�JDLQHV�WHFKQLTXHV��3RXU�FH�TXL�HVW�GH�OD�SDUWLH�SODWH��XQ�V\VWqPH�GH�GUDLQDJH�SDU�GpFRPSUHVVLRQ�HVW�LQVWDOOp�D¿Q�GH�PDLQWHQLU�XQH�WRLWXUH�
totalement plate. Ceci facilite la gestion des pentes dans un dessin d’une toiture en forme de couronne. De plus, cela permet d’atténuer 
la surépaisseur produite par le parcours des conduites d’évacuation dans la dalle de toiture. Pour la partie enterrée un réseau de drains 
permet d’évacuer l’eau pluviale aux abords du bâtiment.
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Système d’évacuation des eaux de pluie par surpression type Geberit Pluvia
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panneaux solaires
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panneaux solaires
/D�WRLWXUH�GX�EkWLPHQW�EpQp¿FLH�G¶XQ�HPSODFHPHQW�DYDQWDJHX[��PDOJUp�TX¶LO�QH�VRLW�SDV�RULHQWp�SOHLQ�VXG��1pDQPRLQV��LO�HVW�SRVVLEOH�G¶RULHQ-
ter les panneaux selon la disposition montrée sur le plan ci-avant. La toiture est donc équipée de panneaux solaires fournissant de l’énergie 
électrique. Ceci permettant de remplir une part voire la totalité des besoins d’énergie du bâtiment par de l’énergie verte.

© CNES, Spot Image, swisstopo, NPOC, swisstopo, OFEN

www.geo.admin.ch est un portail d'accès aux informations géolocalisées, données et services qui sont mis à disposition par l'administration fédérale
5HVSRQVDELOLWp��0DOJUp�OD�JUDQGH�DWWHQWLRQ�TXҋHOOHV�SRUWHQW�j�OD�MXVWHVVH�GHV�LQIRUPDWLRQV�GLIIXVpHV�VXU�FH�VLWH��OHV�DXWRULWpV�IpGpUDOHV�QH�SHXYHQW�HQGRVVHU�DXFXQH�UHVSRQVDELOLWp�TXDQW�j�OD�ILGpOLWp��j�OҋH[DFWLWXGH��j
OҋDFWXDOLWp��j�OD�ILDELOLWp�HW�j�OҋLQWpJUDOLWp�GH�FHV�LQIRUPDWLRQV��'URLWV�G
DXWHXU��DXWRULWpV�GH�OD�&RQIpGpUDWLRQ�VXLVVH��KWWS���ZZZ�GLVFODLPHU�DGPLQ�FK�LQIRUPDWLRQVBMXULGLTXHV�KWPO

30m20100
Echelle 1: 1'000

Imprimé le 27.06.2021 22:15 MESZ
KWWSV���V�JHR�DGPLQ�FK����D���E�I

Panneau solaire type solitek SOLID Solrif M60 300 Wp

Extrait plan aptittude des toitures, geo.admin.ch
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sécurité incendie
Le concept de protection incendie répond aux normes incendies en vigueur. L’étage entier est compris dans une unité d’utilisation qui 
s’étend également dans la hauteur à cause de l’atrium. Comme la structure est en béton armé, elle est considérée comme étant résistant au 
feu. Les compartiments coupe-feu sont compris dans les noyaux de distribution et sont considérés comme étant résistant au feu. Les voies 
d’évacuation sont sorties des noyaux intérieurs et sont exposées en façade. Les escaliers doivent répondre à une résistance au feu R30 
puisqu’il se situe à l’extérieur de l’enveloppe. Comme l’étage dépasse les 900 mètres carrés, il doit y avoir deux escaliers minimum. Concer-
nant les voies de fuites horizontales, elles n’excèdent pas les 35 mètres comme en atteste le plan ci-avant. Comme deux voies verticales ne 
VXI¿VHQW�SDV�G¶DWWHLQGUH�O¶REMHFWLI�GHV����PqWUH�PLQLPXP��LO�D�IDOOXW�HQ�UDMRXWHU�GHX[�VXSSOpPHQWDLUHV�

NOTE EXPLICATIVE DE PROTECTION INCENDIE Bâtiments avec cour intérieure couverte ou cour 
intérieure / 101-15fr 

 

7 

 

La surface de compartiment coupe-feu englobe tous les niveaux sans résistance au feu reliés entre 
eux. 

 

Extrait norme AEAI, 2015
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annexes


